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Edito déCEMBRE 2009... souhaits...

Il faut donc à nouveau que l’on se plie au sympathique rituel des vœux pour la 
nouvelle année.
Mais qu’est- ce que je vais mettre derrière la « bonne année » que je vous 
adresse chaleureusement ?

Je vous souhaite
L’amitié, comme un cadeau à partager,
L’amour, comme un trésor à cultiver,
La tendresse, comme un secret à murmurer,
Le bonheur, comme des instants à saisir et à goûter,
L’espérance, comme une lueur sur le sentier,
Le courage, quand l’épreuve est à traverser,
La paix, quand il y a tant à réconcilier,
La confiance, comme une force qui pousse à continuer.

Je vous souhaite
De laisser une fenêtre ouverte au désir et à la découverte,
De voir en chaque main tendue un signe que la vie n’est pas perdue,
De sentir au fond du cœur et au cœur de la vie celui qui vous dit :  «je 
t’aime et je veux pour toi la vie ».
Nous voilà encore devant l’inconnu. Prenons la route et quoiqu’il arrive, 
n’oublions jamais que quelqu’un croit en nous. Alors l’avenir deviendra 
promesse !

Ce texte m’a été envoyé par une de mes tantes déjà 
âgée, mais oh ! combien pleine de sagesse et d’amour 
pour son prochain ! Merci tante Alice

J’espère que ces quelques lignes vous disent l’amitié 
que je ressens pour vous, chère amies, cher amis. J’ai 
encore une pensée particulière pour celles et ceux qui ont  
vécu, durant l'année écoulée, la douleur du deuil et de la 
séparation, qui ont traversé l’épreuve de la maladie, qui 

ont été contraints de laisser partir leur pote à poils, ou qui ont perdu leur emploi. 
Je suis également de tout cœur avec ceux et celle pour qui la nouvelle année 
amène craintes et questions.

Bien à vous 
Anne-Marie
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ÉDITO :   
Le chien :  affaire de mode, phénomène de société  
Au cours des siècles, le chien a passé d’un statut d’impureté à un rang de 
divinité,   pour devenir peu à peu un complément de l’homme dans ses 
activités. Au Moyen Âge, il existait deux castes de chiens: ceux des 
Seigneurs,   qui allaient à la chasse avec leur maître, ceux des serfs, qui 
restaient à la ferme. Dans les coeurs royaux, les caniches, pékinois ou carlins 
avaient une place aristocratique. Les femmes vouaient un engouement 
particulier à ces petites races, chiens de manchon, compagnons de jeux pour 
elles et leurs enfants. 
Le choix de chiens est très vaste. Certains sont à la  mode, d’autres pas. 
Allons savoir pourquoi ! Imaginons un monde où il n’existerait qu’une  race 
“jean” par exemple : quelle monotonie, quelle tristesse ! 
Le temps de popularité  d’une race varie énormément. Il suffit d’un film, 
d’une série télévisée, d’une publicité ou d’un magazine qui  vante les qualités 
et mérites d’une Lassie, d’un Beethoven ou de Rintintin  pour que l’on voie 
ces silhouettes  proliférer sur les trottoirs ou dans les endroits “in”. 
Autres  promoteurs  de “chiens- mode” , les  hommes publics (têtes 
couronnées, politiciens, stars, ...): Corgi (famille royale d’Angleterre), 
Labrador (Mitterrand), Bouvier bernois (Guy Bedos) complètent l’image de 
marque  du personnage. 
Malgré une situation socio-économique peu favorable, on assiste donc à une 
progression croissante du nombre de chiens avec pedigree : explosion du 
Husky, du Sharpei, du Westie, du Retriever ... Ils deviennent une affaire de 
mode au même titre que les vêtements Lacoste ou Gucci. Tout acquéreur de 
chien n’agit pas à la légère,  mais pour certains  l’animal fait partie de la 
panoplie des  biens de consommation et contribue à donner un certain 
prestige  à son propriétaire. 
L’enthousiasme pour  certaines races conditionne  l’évolution du marché ; il 
faut faire face à la demande. Voilà une autre source de problèmes et de 
préoccupations: spécimens médiocres, prolifération  de “ pure race sans 
papier “,  caractère fragile, agressivité anormale, malformations ... 
Cependant, malgré la vogue canine, chaque pays  garde ses  races 
préférentielles. Nationalisme oblige !  Et l’individu reporte son besoin de 
parade, de violence ou de bien-être sur  le chien correspondant à son moi. 
De nos jours, la condition humaine est de plus en plus stressante, 
impitoyable, accablante, parfois désolante. Nombreux sont ceux qui 
éprouvent le besoin d’un “retour aux sources”. Ils se tournent vers les 
animaux, vers le chien et le chat en particulier, dans lesquels ils retrouvent 
des valeurs en voie de disparition : l’innocence, la pureté, la fidélité. 
Malheureusement,  qu’il soit de race, sans papier ou sans collier, le chien  
devient parfois un objet que l’on “jette” parce que son coût d’entretien est 
trop élevé,  ou parce qu’il dérange le  train-train quotidien. 
 
De bouche-à-oreille, répétons que l'on n’offre pas un animal comme l’on 
donne un  jouet, ou  une peluche.  Il est le compagnon d’une vie  et doit  être  
traité  avec dignité. S’il peut se targuer d’un rôle utilitaire dans notre société,  
il est alors l’antidote de la mode.     
                                    
                                                                                       A.N.C. 
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Cordial bonjour, chers amis du GR.

2009 tira sa dernière cartouche et 2010 se profile allègrement derrière la montagne. Nous nous 
retrouvons donc pour notre dernier papotage trimestriel.
A peine rentrées de balade, Alixe s’étire paresseusement sur sa couche er sa maîtresse rêvasse 
en admirant le merveilleux paysage automnal au travers de la fenêtre. Cette flamboyante palette 
d’ors et d’oranges s’offre  à mon regard. Féérique régal pour les yeux et le moral.
Je profite allègrement de ce premier dimanche de novembre. Dame Météo annonce pluie et vent 
pour demain. Alors adieu mes jolies feuilles dorées, merci de m’en avoir mis plein les mirettes. 
Lorsque Bonhomme Hiver lancera ses flèches firgorifiantes, quel plaisir à me souvenir des 
beautés de la nature, de toutes ces belles balades au cours desquelles ma brave compagne a pris 
tant de joie à jouer est à se défouler.

Le 29 octobre, votre comité s’est retrouvé au Clos du Rocher, sans notre chère Marianne, 
momentanément atteinte dans sa santé. Nous lui souhaitons de tout cœur un prompt et complet 
rétablissement. Et nous avons hâte de la retrouver parmi nous. En point de mire, la préparation 
de notre AG du 5 février prochain et la mise en route de notre 40ème anniversaire. Réjouissez-
vous déjà, chers membres, la fête sera belle.

Lors de la démission de Jean-Pierre, délégué au Comité Central, il y a deux ans, Mathieu 
Cuendet était très intéressé à reprendre le flambeau mais pas avant 2010. Mathieu se destine à la 
médecine vétérinaire. Dans cette optique, ces ceux années étaient dévolues à des stages 
linguistiques afin de maîtriser parfaitement la langue de Goethe. Cet apprentissage lui permet 
d’appréhender aisément les cours à l’université de Berne dans laquelle il est entrée en 
septembre dernier. Je félicite Mathieu pour sa persévérance et je lui souhaite plein succès pour 
sa formation. Je vous rappelle qu’il est au bénéfice d’une formation de fonctionnaire de ring 
depuis quelques années. Dès lors que notre jeune membre est parfaitement bilingue, il est 
toujours très motivé à représenter le GR au Comité Central. Il remplacera Susanne qui a assuré 
l’intérim durant ce laps de temps. Notre dévouée et efficace déléguée au comité central et 
rédactrice du courrier des Oursons terminera alors son mandat lors de l’AG du GR. Je souhaite 
déjà la remercier ici pour son excellent travail.

Dans un précédent édito, j’espère avoir titillé les éleveurs et les propriétaires d’étalons au sujet 
de la « patte d’or  de l’ourson », sans entrer dans les subtilités de cette distinction remise par le 
CBB. Je vous suggère vivement, chers éleveurs et propriétaires d’étalons, d’ouvrir la 
cynologique romande. Vous y lirez attentivement la rubrique « patte d’or de l’ourson » écrite 
par Andrea Maret, présidente de la commission d’élevage. Cet article clair et précis, vous 
indique le protocole à suivre pour l’obtention de cette distinction. Je remercie la commission 
d’élevage pour la mise en place de ce label de qualité et je souhaite de nombreux adhérents. 
Toujours dans la cyno Romande, vous trouverez l’adresse où commander le « livre d’élevage » 
2009.

A la désalpe de la Forclaz, le 25 août, une belle meute de bouviers bernois encadrait deux chiots 
craquants, de véritables mascottes. Ils étaient fiers, nos tricolores, avec des deux bébés ! Un 
superbe samedi ensoleillé, un public nombreux et chaleureux enchanté par nos tricolores, une 
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ambiance villageoise conviviale, tous les ingrédients réunis pour que cette journée ait un goût 
de « reviens-y ». Et ça, c’est sûr, à la Forclaz nous remonterons !
Le week-end suivant, c’est au pays des Princes Evêques que nous étions attendus par Suzanne 
et Pierre-Alain. Que de beaux et bons moments  vécus ensemble, avec une forte impression, 
voire une certaine émotion à se sentir si petit au pied du majestueux Chêne millénaire de 
Châtillon. A nos amis, un tout grand merci pour ce beau week-end. Rebelote le 10 octobre 
autour d’une succulente bricolée précédée d’une balade rhodanienne arrosée, et oui, cela arrive 
qu’il pleuve. Merci les Chablaisiens, nous y reviendrons l’an prochain. Sans cesse en 
villégiature ces bouviers, puisque le 6 décembre, le Chablais organise la Saint-Nicolas à 
Mézières (VD).Alixe répète tous les jours sa poésie. .. Elle espère une gâterie de Saint-Nicolas, 
comme l’an dernier d’ailleurs.

Ce dernier trimestre a encore vu quelques boubous partir pour le Pont de l’Arc en ciel. Triste 
maladie qui n’épargne personne, hélas. Je suis de tout cœur avec vous, chers amis.
Je me réjouis de vous retrouver nombreux lors de notre AG et passez un bon début d’hiver. 
D’ici là, chers amis, je vous dis mes amicales pensées et je vous souhaite de belles et douces 
fêtes de fin d’année. Gros câlins à vos oursons et à l’année prochaine.

      Anne-Marie
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le gr à la desalpe de la forclaz.....

Le rendez-vous était donné à 8h au parking de l’entrée du village de la Forclaz en cette fin août 
pour la désalpe folklorique, qui a lieu tous les quatre ans.
Ciel sombre, mais quelques rayons de soleil donnaient une image fort contrastante lors de notre 
arrivée. Comme il n’y avait encore personne, on en a profité pour laisser les chiens d’ébattre un 
moment, vu que durant toute la journée, ils allaient être tenus en laisse et attelés pour certains. 
La Forclaz est un village pentu. Pour commencer, nous sommes allés boire un café dans la 
grande tente en bas, manger un morceau de tresse et 
papoter sur le déroulement de la journée, entre autres.  
Gysmo et Nelson étaient fier de tirer leur belle charrette 
décorée pour l’occasion, et c’était un petit échauffement. 
Pour nous aussi, car après le café, il a fallu remonter au 
village, où nous avions rendez-vous pour faire le cortège. 
Plusieurs troupeaux, chèvres, vaches ou moutons,  
passaient durant la journée et nous devions suivre à 

travers le village certains 
d’entre eux. Ce que nous 
avons fait une fois dans la matinée et une fois 
dans l’après-midi. Le reste du temps, nous avions quartier libre. Les 
attelages ont promené par moments des enfants en bas âge dans leur 
charrette, ce qui leur a valu beaucoup de succès. Les autres boubous 
suivaient leurs maîtres devant les stands d’artisanats, plus beaux les 
uns que les autres. A midi, petite pause fitness. Nous nous sommes 
installés dehors en bas du village, mais les bons pour les saucisses 
étaient valables en haut du village… sauf qu’après avoir pris notre 
saucisse nous avions soif et là… les 
bons pour les boissons étaient valable 
uniquement en bas du village.  Un 

petit détour par la boutique que Simone et Alain ont tenu toute la 
journée, et notre balade digestive était achevée. Cela nous a mis en 
forme pour le cortège de l’après-midi. Comme le matin, le porte-
drapeau et les enfants devançait les deux attelages suivis par les 
adorables baby-boubous, pour qui la journée était intense. 
Nous avons passé une splendide journée, l’accueil des 
organisateurs fut superbe et nous les en remercions infiniment. Un 
grand bravo à nos boubous qui ont été exemplaires en cette journée 
et cela fait du bien de la rappeler à l’heure où les chiens sont 
souvent montrés du doigt.  
Nous avons l’espoir d’y retourner à la Forclaz.... mais petit 
précision, la Forclaz dans le canton de Vaud car il y en a 
plusieurs….

Isabelle Jordan 
Plus de photos sur www.boubousland.ch 
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"Que la bête meure!"

Une fille de 7 ans mordue au visage par un chien de race Leonberg 
23 octobre 2009 - 11:25 
Une fillette de 7 ans a été mordue au visage par un chien de race Leonberg à Bachs (ZH). Elle 
a été hospitalisée. En accord avec le propriétaire, l'animal a été endormi, a indiqué la police 
cantonale zurichoise.
Les circonstances dans lesquelles la fillette a été attaquée ne sont pas encore établies. Elle 
était avec son frère et sa sœur en visite dans une ferme. Les trois enfants jouaient avec le chien, 
âgé de 11 ans, qui n'était pas tenu en laisse.
Soudainement, sans raison apparente, le chien a mordu la fillette au visage. Elle a été conduite 
à l'hôpital pour y recevoir des soins. La fillette et sa famille, des Allemands, passent des 
vacances en Suisse.
SDA-ATS News Service

Encore une dépêche de presse… Le Leonberg a été tué… qu’ont fait les enfants pour que le 
chien réagisse de cette façon? Personne ne le dira, surtout pas les parents… "Sans raison 
apparente…" Le propriétaire du chien, complice peut-être du laxisme des parents, a-t-il une 
autre explication? Le Leonberg, lui, ne dira plus rien, n’aura même plus un gémissement. Il a 
été exécuté. 

Je n’ai pas non plus été le témoin du drame qui s’est déroulé ce jour-là dans les environs de 
Zürich, comme je n’ai pas été le témoin des précédents drames qui se sont joués entre chiens et 
enfants. Je trouve simplement que l’on tue vite, très vite, dans ce pays! Sans se poser trop de 
questions, certainement sans savoir vraiment pourquoi… Il me souvient, il y une année environ, 
d’une petite frappe qui avait mordu un chauffeur de bus à Genève: fut-elle abattue également? 
Morsure pour morsure!

Par contre, la question que je me pose: dans 
quelle mesure la responsabilité des parents est-
elle engagée? Seront-ils poursuivis pour les 
manquements dans leur devoir de surveillance 
de leur progéniture? Seront-ils poursuivis pour 
n’avoir pas assumé leurs responsabilités quant 
à leurs enfants? J’en doute un peu, mais qui 
sait… … … Je me remémore une histoire de 
chien qui s’est déroulée dans le village de ma 
jeunesse: un grand chien, mélange de dogue 
et de berger, s’est mis un beau jour à aboyer 
férocement aux heures d’aller et de retour de 
l’école… Déjà il y a quarante années, des gens obtus, mais bien 
pensants et pleins d’angélisme, exigeaient à cor et à cri la mise à mort de cette bête soudain 
devenue immonde! Son propriétaire, excédé (l’ambiance des villages de l’époque…), a pris la 
peine d’observer les faits avant d’exécuter l’animal. Ce fut édifiant: caché, il vit la pluie de 
pierres qui s’abattait sur le chien à chaque fois que les gamins passaient dans la rue, lesquels 
redoublaient d’ardeur en même temps que la rage du chien grandissait. L’époque étant ce 
qu’elle était, le problème fut très vite résolu: une belle distribution de coups de pied aux fesses 
régla le cas sur-le-champ, et les parents informés rapidement prirent les mesures coercitives et 
éducatives qu’ils jugeaient nécessaires, en rapport avec leur responsabilité de parents. Durant 
les jours suivants, le chien se calma, et il termina ses jours naturellement plusieurs années plus 
tard!
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Bien entendu, aujourd'hui, les enfants sont rois, ont toujours raison, n’ont surtout pas de 
contraintes! Et les volées de coups de pied aux fesses vous mèneraient tout droit au tribunal! Il 
faut donc impérativement pratiquer la prévention, et prendre toutes les mesures nécessaires pour 
éviter tout accroc ou accident. Chaque propriétaire de chien agit comme il le veut en ce sens. 
Pour ma part, lors des sorties et promenades, je ne laisse plus approcher les enfants inconnus à 
moins de deux mètres (la plupart des adultes aussi, d'ailleurs), opposant un refus net et sans 
réplique à la main qui se tend déjà en direction des yeux de mon petit Bouvier (3 mois lorsque 
j'écris ces lignes). Et lorsque la mère, horrifiée parfois de voir que l’on refuse quelque chose à 
son cher enfant, tente de me convaincre que son petit veut seulement « jouer avec la 
peluche » (si, si, dans au moins 80 % des cas, c’est le terme qui est utilisé…), le ton monte, 
rapidement et froidement. Et si elle feint de ne toujours pas comprendre, je lui demande – 
parfois hypocritement – si je peux commencer à jouer avec elle et lui faire des papouilles, elle 
qui ressemble tant à une jolie poupée…

Généralement, à ce stade, les tensions retombent, le chérubin se voit emporté,  consolé par des 
explications telles que « le Monsieur il est méchant, il est pas beau, et puis, je t’achèterai une 
peluche comme ça, et même plusieurs! » Le Monsieur s’en fiche d’être le méchant… Et, entre 
nous, le Monsieur s’en fiche d’avoir déplu!

Mais rassurez-vous : mon Bouvier côtoie des enfants, chez nos parents, nos amis et durant ses 
cours. Mais ce sont des enfants éduqués, chez des parents responsables et respectant les 
chiens… et les animaux en général. En particulier, ces enfants-là ne restent jamais seuls avec les 
chiens, et l’on sait encore leur dire NON! s’ils tendent à confondre le chien avec une peluche 
aux yeux brillants!

Jean-Jacques Schmidli
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Nouveaux membres

CHARNIER Aude  Route d’Apremont 82  73000 Barberaz

Nous lui souhaitons la bienvenue au sein du Groupe romand et beaucoup de joie avec leur 
ami(e) à quatre pattes et au cœur très gros

       Le comité
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Brisolée

Malgré la pluie qui n’a pas cessé de tomber toute la nuit précédent le 10 octobre, le cœur était 
ensoleillé à l’idée de retrouver d’autres membres du GR lors de cette brisolée 2009, 
traditionnellement organisée de main de maître par le groupe du Chablais.
Sous l’abri en bois, l’accueil par Monique, Jacques et Hugues fut comme toujours des plus 
chaleureux… et pour se réchauffer, un bon café, un thé, de la tresse, bref de quoi 
prendre quelques forces avant de partir, une petite heure plus 
tard en balade avec les loulous. Comme l’an dernier, les bords 
du Rhône ont été choisis, en forêt, ce qui fait que nous étions 
protégés de la pluie. Les chiens ont pu être lâchés et s’ébattre 
en toute amitié, mâles et femelles mélangés. Certains ont des 
instincts de nageurs plus développés que d’autres, à toujours 
vouloir aller dans l’eau…
Une heure plus tard, nous étions de retour à l’abri… et que 

demander de plus ? 
L’apéro nous attendait ! 
Mais d’autres membres également s’étaient 
joints à nous. Véréna commençait à installer quelques 
obstacles pour le parcours de l’après-midi, les hommes 
s’affairaient autour des châtaignes qui cuisaient et le reste 
des membres papotait à gauche et à droite. Quelques 
instants plus tard étaient servis à table les délicieux 
fromages d’Alpage, le raisin, les châtaignes… et au loin, le 
soleil commençait à pointer son nez ! Après avoir 
ingurgité le buffet de desserts concoctés par les 

participants, la pluie avait stoppé totalement, histoire de faire comprendre à tout un chacun qu’il 
n’avait aucune excuse pour ne pas aller se défouler avec son chien (pour digérer d’une part, 
mais surtout pour partager un moment de plus avec son tricolore, car après tout, ils sont notre 
passion et se retrouver équivaut à leur faire leur fête à eux, 
non ???). Marche au pied, positions, passage à travers des 
drapeaux, à travers le cerceau, « passerelle naturelle », retour, 
bref de quoi passer de bons moments ! Certains ont embarqué le 
cerceau avec eux, d’autres trouvaient les récompenses plus 
intéressantes chez les autres lors du rappel (ne dit-on pas que 
l’herbe est plus verte chez le voisin ?) ou alors était-ce parce qu’il 
y avait un mâle et une femelle en même temps à chaque fois et 
que ça draguait dur…. Le parcours, encore et toujours, juste pour 
le plaisir autant le nôtre que celui du chien. Et un petit coucher libre des deux vétérans du jour 
(me semble-t-il). Nelson et Gysmo, pendant qu’on rangeait les obstacles.
L’heure de se quitter sonnait déjà, hélas, après avoir été jeté un œil à toutes nouveautés de la 
boutique de Simone… Un immense merci aux organisateurs de la journée, aux cuisiniers, à 
Véréna pour son parcours bien sympathique et qui donne ce petit plus à des journées de 
retrouvailles entre passionnés de la race.
On réservera la date pour l’an prochain, dès que la date sera fixée !  

Isabelle Jordan
Plus de photos sur www.boubousland.ch 
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Comment as tu pu…

A l’heure des fêtes de fin d’années, où beaucoup d’animaux sont achetés comme 
cadeaux, sur un coup de tête, sans profonde réflexion… Ce texte de Jim Willis, 
pour essayer d’amener les gens à plus de responsabilité….

"Quand j'étais un chiot je t'ai amusé avec mes cabrioles et t'ai fait rire. Tu m'as appelé ton 
enfant, et en dépit de plusieurs chaussures mâchées et quelques oreillers assassinés, je suis 
devenu ton meilleur ami. Toutes les fois que j'étais méchant tu agitais ton doigt vers moi et me 
demandais " Comment est-ce possible ? ", mais après on s'amusait ensemble.
Mon éducation a pris un peu plus longtemps que prévu, parce que tu étais terriblement occupé, 
mais nous y avons travaillé ensemble. Je me souviens de ces nuits où je fouinais dans le lit et 
écoutais tes confidences et rêves secrets, et je croyais que la vie ne pourrait pas être plus 
parfaite. 
Nous sommes allés pour de longues promenades et courses dans le parc, promenades de voiture, 
arrêts pour de la crème glacée (j'ai seulement eu le cornet parce que " la glace est mauvaise pour 
les chiens, " comme tu disais), et je faisais de longues siestes au soleil en attendant que tu 
rentres à la maison. 
Progressivement, tu as commencé à passer plus de temps au travail et à te concentrer sur ta 
carrière, et plus de temps à chercher un compagnon humain. Je t'ai attendu patiemment, t'ai 
consolé après chaque déchirements de coeur et chaque déception, ne t'ai jamais réprimandé au 
sujet de mauvaises décisions, et me suis ébattu avec joie lors de tes retours au foyer. 
Et puis tu es tombé amoureux. Elle, maintenant ta femme, n'est pas une « personne chien » mais 
je l'ai accueillie dans notre maison, essayé de lui montrer de l'affection, et lui ai obéi. J'étais 
heureux parce que tu étais heureux. 
Ensuite les bébés humains sont arrivés et j'ai partagé votre excitation. J'étais fasciné par leur 
couleur rose, leur odeur, et je voulais les pouponner aussi. Seulement vous vous êtes inquiétés 
que je puisse les blesser, et j'ai passé la plupart de mon temps banni dans une autre pièce ou 
dans une niche. Oh, comme je voulais les aimer, mais je suis devenu un "prisonnier de l'amour". 
Comme ils ont commencé à grandir, je suis devenu leur ami. Ils se sont accrochés à ma fourrure 
et se sont levés sur leurs jambes branlantes, ont poussé leurs doigts dans mes yeux, fouillé mes 
oreilles, et m'ont donné des baisers sur le nez. J'aimais tout d'eux et leurs caresses - parce que 
les tiennes étaient maintenant si peu fréquentes - et je les aurais défendus avec ma vie si besoin 
était. 
J'allais dans leurs lits et écoutais leurs soucis et rêves secrets, et ensemble nous attendions le son 
de ta voiture dans l'allée. Il y eut un temps, quand les autres te demandaient si tu avais un chien, 
tu leur montrais une photo de moi dans ton portefeuille et tu leur racontais des histoires à mon 
propos. Ces dernières années tu répondais juste " oui " et changeais de sujet. Je suis passé du 
statut de " ton chien" à " seulement un chien, " et vous vous êtes offensés de chaque dépense 
pour moi.
Maintenant, vous avez une nouvelle occasion de carrière dans une autre ville, et vous allez 
déménager dans un appartement qui n'autorise pas d’animaux familiers. Tu as fait le bon choix 
pour ta " famille", mais il y eut un temps où j'étais ta seule famille. 
J'étais excité par la promenade en voiture jusqu'à ce que nous arrivions au refuge pour animaux. 
Cela sentait les chiens et chats, la peur, le désespoir. Tu as rempli la paperasserie et as dit : " Je 
sais que vous trouverez une bonne maison pour elle." Ils ont haussé les épaules et vous ont jeté 
un regard attristé. Ils comprennent la réalité qui fait face à un chien entre deux âges, même un 
avec "des papiers." Tu as dû forcer les doigts de ton fils pour les détacher de mon col et il a crié 
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" Non, Papa ! S'il te plaît, ne les laisse pas prendre mon chien !" Et je me suis inquiété pour lui. 
Quelles leçons lui avez-vous apprises à l'instant au sujet de l'amitié et la loyauté, au sujet de 
l'amour et de la responsabilité, et au sujet du respect pour toute vie ? Tu m'as donné un " au 
revoir caresse" sur la tête, as évité mes yeux, et as refusé de prendre mon collier avec vous. 
Après votre départ, les deux gentilles dames ont dit que vous saviez probablement au sujet de 
votre départ il y a de cela plusieurs mois et que vous n'aviez rien fait pour me trouver une autre 
bonne maison. Elles ont secoué la tête et ont dit : " 
Comment est-ce possible ?". 
Ils sont aussi attentifs à nous ici dans le refuge que 
leurs programmes chargés le leur permettent. Ils 
nous nourrissent, bien sûr, mais j'ai perdu l'appétit il 
y a plusieurs jours. Au début, chaque fois que 
quelqu'un passait près de ma cage, je me dépêchais 
en espérant que c'était toi, que tu avais changé 
d'avis, que c'était juste un mauvais rêve... ou 
j'espérais tout au moins que ça soit quelqu'un qui se 
soucie de moi et qui pourrait me sauver. Quand je 
me suis rendu compte que je ne pourrais pas 
rivaliser avec les autres chiots qui folâtraient pour 
attirer l'attention, je me suis retiré dans un coin de 
la cage et j'ai attendu. 
J'ai entendu ses pas quand elle s'approchait de moi 
en fin de journée, et j'ai trottiné le long de l'allée 
jusqu'à une pièce séparée. Une pièce heureusement 
tranquille. Elle m'a placé sur la table et a frotté mes 
oreilles, et m'a dit de ne pas m'inquiéter. Mon coeur 
battait d'appréhension à ce qui était à venir, mais il y avait aussi un sentiment de soulagement. 
Le "prisonnier de l'amour" avait survécu à travers les jours. Comme c'est dans ma nature, je me 
suis plutôt inquiété pour elle. Le fardeau qu'elle porte pèse lourdement sur elle, et je le sais, de 
la même manière que je connaissais votre humeur chaque jour. Elle a placé une chaîne 
doucement autour de ma patte de devant et une larme a roulé sur sa joue. 
J'ai léché sa main de la même façon que je te consolais il y a tant d'années. Elle a glissé 
l'aiguille hypodermique habilement dans ma veine. Quand j'ai senti la piqûre et le liquide se 
répandre à travers mon corps, je me suis assoupie, l'ai examinée de mes gentils yeux et ai 
murmuré : " Comment as-tu pu ?". Peut-être parce qu'elle comprenait mon langage, elle a dit " 
je suis si désolée." Elle m'a étreint, et m'a expliqué précipitamment que c'était son travail de 
s'assurer que j'allais à une meilleure place où je ne serais pas ignoré ou abusé ou abandonné, où 
j'aurais à pourvoir moi-même à mes besoins, une place remplie d'amour et de lumière très 
différent de cet endroit. Et avec mes dernières forces, j'ai essayé de me transporter jusqu'à elle et 
lui expliquer avec un coup sourd de ma queue que mon " Comment as-tu pu ?" n'était pas dirigé 
contre elle. C'était à toi, Mon Maître Bien-aimé, que je pensais. 
Je penserai à toi et t'attendrai à jamais. 
Puisse tout le monde dans ta vie continuer à te montrer autant de loyauté."
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Bonjour, bonjour!
La petite frimousse réjouie qui se pointe derrière l'arbre, c'est moi!
Je suis née un beau jour d'août  2009, au milieu des champs et  des forêts de 
l'Intyamon. J'avais six sœurs et un frère… le pauvre gars!
J'ai très tôt compris que mon nom serait Romy. Romy par-ci, Romy par-là, 
j'étais très sollicitée. A la nursery, j'avais beaucoup de visites: bien sûr les 
Maîtres de Mamy Baya, mais aussi Andrea qui venait de temps en temps 
contrôler la nichée (c'est son travail – je n'ai pas encore très bien compris 
ce qu'elle fait, mais elle est gentille!), des amis de la maison, et… trois 
zinzins qui jouaient  régulièrement  avec moi – on passait  de bons moments. 
Même qu'ils sont restés tout  un week-end – ils ont bien profité du B&B de 
Nicole et Jean-Marc, et moi j'ai commencé à bien profiter d'eux! Le 
dimanche soir, quand ils sont partis, j'étais un peu triste… mais une petite 
voix me disait  que j'étais vraiment entrée dans leur vie. Ils m'aimaient, 
c'était sûr!

Puis j'ai commencé à voir partir mes sœurs et  mon frère… et moi je restais… Mais par une lumineuse fin 
d'après-midi, les zinzins m'ont  kidnappée. Tout  s'est passé très vite, je pense que c'était un coup 
prémédité. Mamy Baya n'a pas essayé de me retenir, au contraire, elle leur faisait  des câlins! Nicole n'a 
rien tenté non plus pour me garder…
A l'arrivée chez eux, une heure plus tard, ce fut  la découverte! Des jouets partout, des coussins et des 
couvertures si moelleuses et confortables que je m'y vautrais à gogo, et les zinzins étaient couchés par 
terre pour jouer avec moi. Je ne voyais plus le temps passer, et  j'ai finalement  sombré dans le sommeil 
du juste Bouvier, sans montrer ni ennui ni regret.
Les jours suivants, de découvertes en découvertes, je m'appropriais les moindres recoins, je faisais mon 
nid, j'y étais heureuse. J'avais entendu parler d'un copain de DjiDji, qui avait dit: "si elle s'y frotte, il 
saura se défendre tout seul…" Cela m'intriguais, je me demandais qui cela pouvait bien être… il ne 
passe pas grand monde ici…
Une fin d'après-midi ou je piquai la mouche (si si, malgré les apparences, j'ai un caractère bien trempé) 
parce qu'il partait  sans me donner mon repas – sous le fallacieux prétexte qu'il était  beaucoup trop tôt – 
je décidai de lui montrer de quel bois je me chauffais, non mais! J'ai visé ces trois troncs verts qui ont 
tant l'air de lui plaire, et je suis passée à l'attaque. Après un léger grattage de la terre (toujours vérifier s'il 
y a des serpents…), je lançai la charge: trois pas en arrière, puis "A l'abordage!".
Ce fut  terrible! Il n'a même pas bougé, et  j'en ai pris plein la truffe. Il était farci de lances affutées 
comme des aiguilles, et  il savait s'en servir! Et il n'a manifestement jamais reçu d'inhibition à la piqûre, 
celui-là: le "Kaï Kaï" désespéré que je n'ai pu contenir n'a pas mis fin à sa réplique! Il ne me restait  plus 
qu'une solution: battre en retraite et  me mettre hors de portée de cette machine de guerre, ce que je fis 
prestement.
Mais j'avais toujours mal à ma truffe et  à mon amour-propre! Et  tout ça à cause de cette gamelle, aussi 
vide que mon estomac! Je l'ai fait  valser à travers la maison, j'ai renversé l'eau, et j'ai rageusement détruit 
une jeune plante grasse… ne jamais laisser de témoin, surtout pas!
Peu de temps après, DjiDji est  revenu, et  sa surprise fut  au moins aussi grande que ma colère. Il releva la 
dépouille de la plante grasse, ramassa la terre et  les déchets. Quand tout  eu l'air de s'apaiser, j'entendis 
cette mortifiante phrase: "As-tu vu les deux taches brunes au-dessus de sa truffe?" Et  à ce moment, ils 
ont tout  compris… et  moi, j'ai compris le terrible sens de ces mots à jamais gravés en ma mémoire: "il 
saura se défendre tout seul". Eux ont beaucoup ri… et moi, j'ai connu ma première honte!

Romy + DjiDji
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IL N'A PAS PLU AU JURA...

Selon Dame Météo, elle prétend qu'il pleut toujours 
au Jura ! et bien non Madame...
Ce week-end du 5 / 6 septembre a été inondé d'un 
soleil éclatant ; c'était la rencontre amicale du Club 
du Bouvier bernois à Châtillon au JURA.
 
Quelles retrouvailles sous ce magnifique soleil ! le 
rendez-vous qui était à l'entrée du village était 
guidé par Lucien et Jérémy, nos petits 
commissaires du jour afin que chacun trouve son 
croissant ainsi que son café, et comme d'habitude :  " toujours sous le soleil "
 
Ensuite nous avons pris la direction de la Côtatte  pour l'apéro et le pic nique.
 

L'après-midi était consacré à la visite de la chapelle, commentée 
par Mr. Serge Comte, notre historien bourgeois local. La balade 
suivante nous a conduit au grand chêne millénaire, un des plus 
vieux d'Europe. N'est-ce pas un beau spécimen ? il en a 
impressionné plus d'un par sa grandeur... En revenant chercher les 
voitures, certaines personnes du village n'avaient jamais vu de si 
beaux spécimens tricolores : " toujours plus beaux sous le soleil "
 
En fin d'après-midi, nous nous sommes dirigés vers le Chalet du ski 
club où un succulent repas nous était servi par nos chevaliers* 
Raymond et Mireille qui se sont donnés à fond pour nos papilles, 
hum... les saveurs du terroir.
 
Avant le dessert, Anne-Marie, " la Dame du Clos Rocher ", nous a 

concocté un discours de taille avec tous les remerciements à chacun, elle a gratifié nos deux 
cordons bleus avec la remise d'un diplôme au titre très convoité des Chevaliers des Pompons 
tricolores. 
 
Le lendemain après le petit déjeuner nous voilà partis direction St Ursanne  pour une petite 
balade et surtout faire une photo devant la rue des bouviers...
Puis c'est là que chacun est reparti de son côté et nous espérons avec 
de bons souvenirs.
Merci à tous d'être venus et à un prochain week 
end au Jura " avec le soleil ! "
 
Larzac Darling Elvis the King
Suzanne et Pierre-Alain
 * baptisés par Anne-Marie
Plus de photos sur www.boubousland.ch
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Nos boubous en mouvement...
Merci aux auteurs des photos de leurs envois...

Prochain thème :
Boubous en lieux insolites
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Saint nicolas

A 9h45 le café, le thé et la brioche étaient prêts pour tous les membres 
qui avaient répondu présents en ce dimanche 6 décembre au stade de 
foot de Mézières (Vd). Les humains ont pu profiter de ces instants 
tranquillement, pendant que nos tricolores (et non tricolores, car il ne 
faut pas oublier les autres chiens présents !) attendaient sagement dans 
les voitures, plein d’énergie pour la balade qui a suivi à travers la 
campagne puis les bois. Nous avons atteints des grottes où notre guide 
junior nous a raconté une histoire. Les boubous étaient occupés à 

explorer les environs, à renifler les 
copains et copines ainsi qu’à aller 
patauger et boire dans le cours d’eau. 
Tout a coup, dans le loin, on vit une 
silhouette se dégager très nettement, 
puisque toute vêtue de rouge : St-Nicolas était là pour le plus 
grand bonheur des bambins, à qui il a remit des petits paquets 
contre un petit poème ou une chanson. Aux adultes, de la 
vitamine C sous forme de mandarine ! De quoi nous redonner 
de la vitalité pour rebrousser chemin et retourner au stade. Les 
Chablaisans nous avaient pendant ce temps préparé un 
sympathique apéritif. St-Nicolas avait quelques surprises dans 
sa hotte : des cadeaux pour nos loulous adorés. Certains 
humains se sont même mis à 4 pattes pour aller chercher les 
friandises 

Sur les tables intérieures nous attendaient 
des réchauds pour le repas surprise : une délicieuse fondue, 
accompagnée de bon kirsch ! Tout le monde était servi en même 
temps ce qui n’est pas chose facile lorsque plus de 40 personnes 
attendent. Avant le dessert, pour digérer, Monique nous avait 
organisé un petit concours très « chat-vant ». Petite pause 
digestion en allant lâcher les loulous sous surveillance, heureux de 
pouvoir se défouler sur le terrain de foot avec leurs copains ! 

Certains en ont profité pour faire 
quelques exercices avec leur 
boubou, d’autres papotaient en 
observant du coin de l’œil leur 
tricolore préféré aller draguer (en 
précisant que ce ne sont pas 
toujours les mâles qui draguent les 
premiers !).
Puis place au dessert, léger, arrosé pour certains (de chantilly…. 
Qu’imaginiez-vous ????), avec toujours une ambiance très 
chaleureuse et festive puisqu’en ce jour nous avions notre joueur 
d’accordéon (qui prêta toutefois son instrument à notre 
Jurassienne présente) qui a nous a permis de chanter certains airs 
très connus ! Allez, pour l’an prochain, tout le monde chantera, 
donc que tout le monde revoit ses grands classiques !
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Nous sommes en décembre, le jour décline vite et vers 16h les gens ont commencé à quitter la 
fête, le cœur très certainement heureux de cette belle dernière journée de 2009 passée avec les 
membres du GR. Vivement 2010 et toutes nos prochaines rencontres !

Isabelle Jordan
Plus de photos sur www.boubousland.ch
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Programme d'activités 2010 :

Février 5 Assemblée générale GR – Epalinges
Février 20 Prép. Assemblée délégués à Yvorne
Février 27 et 28  EXPO Fribourg CAC + CACIB
Mars 6 Assemblée des délégués à Lupfig AG
Mars 13 Sélection élevage 
Avril ? Journée des éleveurs du CBB
Avril 18 Sortie de Printemps à Rossens
Mai 8-9 EXPO St-Gall CAC + CACIB
Juin ? Présentation du CBB lors du World Small Animal Veterinary 

Association, Palexpo Genève
Juin
Juin

?
12

Sélection d’élevage 
Journée moniteurs CBB à Kaïsten

Juin 26 et 27 Expo Bulle CAC (bouviers le 26)
Août 21 Sélection élevage 
Août 28-29 Week-end et festivités d’anniversaire du 40ème , à Couvet – Val de 

Travers
Septembre 12 Expo CBB CAC – Birmensdorf 
Octobre 16 et 17 Expo Lausanne – CAC – CACIB
Octobre 31 Sortie Ballenberg avec  Groupe suisse orientale
Novembre ? Sélection élevage 
Décembre 5 Saint-Nicolas – organisation GR – lieu à définir
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Résultats expo

Birmensdorf 13 09 2009
F - Dundy d’in Riaux –Prop H et C Ducrest
classe tr jeune – 3ème très prometteur

Birmensdorf 13 09 2009 
F - Cafridas Jurassic Jazzy Jubilé dite Jazzy-Jazz – prop  Martha Cehrs
Classe intermédiaire – 3ème EXC

Laussanne 17 oct 2009 
F – Dundy d’in Riaux – classe tr jeune – 3ème très prometteur
Prop H et C Ducrest

Lausanne 17 oct 2009
M – Socrate von Jauntal – prop Melanie Vonlanthen –
Classe tr jeune – 3ème prometteur

Lausanne 18 oct 2009
M - Sennenland's Elvis the King – prop pierre-Alain Seuret
Classe chiot – 1er très prometteur

Lausanne 18oct 2009
F - Cafridas Jurassic Jazzy Jubilé dit Jazzy-Jazz – prop Martha Cehrs
Classe intermédiaire – 2ème Très Bon

ANNONCEs
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Calendrier Bouvier Bernois 2010   CHF 20.-

Prochaine parution des Messages du GR :
 fin  mars 2010
Délai pour le dépôt des articles :
 5 mars 2010

Simone Truan 
Chemin de Provence 41

1926 FULLY

Tél:     +41 027 746 15 45
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